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Créée en 2003, l’Assad a
assuré l’aide à domicile
avant de céder son activité
en 2008. Aprèsl’échec de
son accueil de jour louhan-
nais pour personnes âgées,
l’assemblée générale a voté
sa dissolution en novem-
bre 2014.

L’Assad, qui avait accu-
mulé 450 000 € en fonds
propres, a décidé de faire
un don de 210 000 € au

profit l’Ehpad de l’hôpital
de la Bresse louhannaise
pour la prise en charge des
p e r s o n n e s a t t e i n t e s
d’Alzheimer.

Un don qui finance
des équipements
« Cet argent va permettre

de créer deux places d’ac-
cueil temporaire.

Il servira aussi à financer
un nouve l équ ipement

pour les 22 chambres de
l ’uni té ( l i t s et matér ie l
adapté).

Un espace de déambula-
tion et des équipements
pour le bien-être des pa-
tients (espace détente, sa-
lon de massage, borne mu-
sicale, espace éveil des
sens…) seront installés»
explique la directrice de
l’hôpital.

DAVID SEURE (CLP)

LOUHANS

210 000 € de don par l’Assad pour les personnes atteintes d’Alzheimer

« Ses équipements et travaux n’auraient pas pu être financés
sans ce don», explique Jacqueline Rogé, directrice de l’hôpital
de Louhans. Photo D. S. (CLP)

SAINT-USUGE.Lesrencontresde lagénéalogiesedéroulentceweekendà lasallePaulGrandjean.

Les chercheurs d’ancêtres
NosaïeuxetlaGrandeGuerre.Lessecondesrencontres
généalogiquesdeSaintUsugeontpour thème laGrandeGuerre.

Aujourd’hui.De9 h30à17 h 30, lasallePaulGrandjeanréunit
associations,amateursetprofessionnelsde lagénéalogie.

La seconde édition des
rencontresgénéalogi-
quesdesAmisdeSaint-

Eusèbe-sur-Seilleadébutéce
samedi à Saint-Usuge avec
une initiationproposéepar
MickaëlChevrey, dontl’arbre
généalogiquedévoiledesraci-
nes à 97 % bressanes. La re-
cherchedeliensdeparentéest
saspécialitéprofessionnelle.
Mandatéparuncabinetdeno-
taires, ilenquêtepourretrou-
verleshéritiersdedéfuntsqui
n’ontplusdefamilleproche.

« Lacuriositédenos
ancêtres »
Éplucher lesactescivils, re-

gistresparoissiauxouencore
listesderecensementn’adonc
plusdesecretspourlui.Cesa-
voir,ill’apartagéhieravecune
dizaine de personnes. Des
amateurspassionnés.« Une
fois que l’on a mis le nez de-
dans, onnepeutplusensor-

tir », confiait l’un d’eux. Ils
sont touspousséspar« lacu-
riositédenosancêtresetdere-
trouvernosracines ».Etmê-
mesidepuisdeuxans,Marie-
ClaudePetitestdéjàremontée
jusqu’en1628, elleaffirme :
« Onatoujoursdeschosesà
apprendre. »

Cette réunion a un autre
avantage:pouvoirconsulter
les arbres des autres. « On
peutfairedesrecoupements.
Par exemple, j’ai découvert
qu’avecmameilleureamiede
Ratte,onétaitcousines. »

LepremierconseilduSher-
lock Holmes des archives,
c’est « avoirdelapatience. Il
nefautpass’attendreàavoirle
résultattoutdesuite. »

Ilaaussiévoquélesoutilsin-
formatiques.D’ailleurs, des
éditeurs de logiciels seront
présentssurlesaloncediman-
che. Ilavanté lesarchivesde
Saône-et-Loire, accessibles
surInternet.« Finiletempsoù
ilfallaitarriveravant9 heures
àMâconpouravoirlachance
d’obteniruneplaceetoùl’on
terminaitàmidiparcequel’on

avait consulté nos 20 regis-
tres.»

RecherchessurInternet
Dansl’assistance, les Juras-

siensontd’ailleursdéploréle
fait de ne pas avoir cet outil
dansleurdépartement.Heu-
reusement,beaucoupdeleurs
filiationsse trouventenSaô-
ne-et-Loire.« ÀBletterans, ils
se mariaient tous avec des
Bressanes », plaisante l’un
d’eux.MickaëlChevreyaaussi
ditquelquesmotssurGenea-
net, leFacebookdelagénéa-

logie, à ne pas prendre non
pluspourargentcomptant.Il
vautmieuxvérifierensuitesur
lesactes.»Enfin,ilamisengar-
decontrelessites« vendeurs
d’ancêtres »dontlesinforma-
tionssontpayantesetpasfor-
cémentfiables.

Lesamateursontaussidon-
néquelquesconseilsauxnovi-
ces.« Onretrouved’abordles
vivants !Profitezbiendesan-
cienspourleurdemanderqui
sont vos ancêtres. » Autres
moyens pour retrouver des
noms :« Onvadanslescime-
tières.».Et s’il vous reste du
temps,après la famille, vous
pourrezattaquer lagénéalo-
giefoncièrepour« établirl’ori-
gined’unepropriété».

THOMASBORJON

£ Rendezvousaujourd’huià
SaintUsuge de9 h 30à17 h 30.
Entréelibre.

Aujourd’hui, la généalogie
réunira encore amateurs et
professionnels pour un sa
lon dédié. Un weekend de
rencontres qui a débuté hier
par une initiation proposée
par un professionnel.

Mickaël Chevrey a dévoilé les ficelles de la recherche de l’histoire familiale.Photo T.B.

“ J’ai découvert
qu’avec ma
meilleure amie
de Ratte, on était
cousine.”

Marie-Claude Petit

1793 C’est la
date de mise en place
de l’état civil en France,
prenant la suite des
registres paroissiaux.
On peut retrouver ceux
de SaôneetLoire sur
le site des Archives
départementales.

£ Le théâtre amateur séduit la Bresse. Les troupes de théâtre amateur ont,
cette année encore, déplacé la foule dans les villages. Le point demain en page 2 de l’édition Bresse


